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la pensée 412

préSentation

i l’emprise du capitalisme persiste, c’est qu’il a évolué, permettant 
aux possédants de maintenir leurs profits, grâce à leur domination sur les rouages des 
décisions. Le récent n° 409 de La Pensée a consacré un dossier à la bourgeoisie, pour 
contribuer à mieux comprendre quelles sont les fractions qui la composent et la renouvellent, 
leurs intérêts, en partie divergents selon les types de capitaux qu’elles possèdent, et en 
grande partie convergents pour faire perdurer et renouveler les rapports d’exploitation1.

Mais chacune de ces évolutions a rencontré des oppositions, des luttes sociales, des 
projets alternatifs. en première ligne, les syndicats défendent les salariés et tentent d’imposer 
des améliorations du sort de ces derniers. et ils agissent dans une situation mouvante, face 
à laquelle ils doivent adapter leurs stratégies et leurs pratiques, pour rendre plus efficaces 
leurs modalités de contestation comme leurs activités revendicatives. en effet, quelles que 
soient leurs positions de principes, elles prennent sens dans les pratiques concrètes dont 
s’emparent les salariés.

C’est à cette question des pratiques syndicales face aux évolutions du capitalisme 
que La Pensée consacre le dossier du n° 412, pour mieux comprendre les conditions de 
transformation de l’action syndicale. C’est pourquoi le dossier a été préparé conjointement 
avec l’institut de recherches de la FSU et avec l’institut d’histoire sociale de la CGt. il est 
en effet apparu opportun de mutualiser les analyses, avec des instituts qui participent 
à la réflexion syndicale sur les évolutions économiques et sociales et sur les luttes. Cette 
coopération permet de comparer les réalités, en croisant les domaines d’études de chacun, 
plus historiques ou plus contemporains, centré sur le secteur public, ou sur l’ensemble du 
salariat. Chacun des trois co-organisateurs a sollicité deux contributions, de chercheurs 
et/ou d’acteurs produisant de la réflexivité sur l’action dans laquelle il a été engagé. Une 

1. Dossier « Le pouvoir discret de la bourgeoisie », La Pensée, n° 409 : <https ://gabrielperi. fr/librairie/
revues/la-pensee/la-pensee-n409-le-pouvoir-discret-de-la-bourgeoisie/> ; <https ://www.cairn.info/revue-
la-pensee-2022-1.htm>.
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journée d’étude s’est tenue en octobre 2022, dans les locaux de la CGt, dont le dossier 
reprend les contributions tenant compte des débats2.

Sont ainsi questionnées les évolutions de la structuration des syndicats lors du passage 
à l’industrie, du métier vers la classe sociale (Jérôme Beauvisage), les conditions qui ont 
conduit la CGt à élaborer un projet de transformation de la condition salariale (Maryse 
Dumas). Sont aussi étudiées les stratégies syndicales pour contrer les divisions (selon les 
communautés d’origine, le sexe, le niveau d’instruction) dont joue la sous-traitance pour 
mieux précariser et exploiter (pierre Henri Lab). La précarité concerne aussi de plus en 
plus la fonction publique, ce qui a conduit le syndicalisme à ajuster ses périmètres de 
syndicalisation et ses actions (paul Devin), de même qu’à faire face aux logiques néolibérales 
qui enjoignent les travailleurs de l’éducation à davantage de performances (erwan Lehoux). 
L’exemple de l’enseignement supérieur et de la recherche invite à penser des modalités 
d’action convergentes, plutôt que disjointes, entre catégories de personnels et étudiants 
(Bertrand Geay).

en complément du dossier, le partenariat de La Pensée avec l’iHS-CGt et l’ir-FSU donne 
également lieu à des articles de présentation de ces deux instituts par leurs responsables 
David Chaurand et paul Devin. nous poursuivons ainsi la série amorcée dans les numéros 
précédents de présentation d’instituts avec qui nous partageons des préoccupations3 et qui 
continuera dans les prochains numéros avec d’autres organismes collectifs de production 
de connaissance.

La Pensée

2. Les captations vidéo sur notre site permettent d’accéder aux présentations plus courtes des articles ici 
développés, ainsi qu’aux échanges : <https ://gabrielperi. fr/initiatives/colloques/pratiques-syndicales/>. 
3. alain obadia, « La Fondation Gabriel péri : un lieu de débat et de coélaboration », La Pensée, n° 410, 2022, 
p. 123-127 ; pascal Boniface, « L’iriS, “une anomalie sympathique” pour réfléchir librement et sans entraves », 
La Pensée, n° 411, 2022, p. 140-143.


